
Macron avait annoncé – donc promis - « 
Président nouveau, mandat nouveau, 
peuple nouveau ». Une telle tâche a exigé 

du temps (un mois). Mais pour quel résultat ? 
Quelques signaux forts ne sauraient être ignorés.


    Une femme à la tête du gouvernement ce n’est pas 
rien. Bien sûr on s’y attendait. Et nous sera épargné le 
débat s’il faut dire « Madame le Premier ministre » ou « 
Madame la Première ministre ». La question est 
tranchée. Même si ministre n’est pas un métier (même 
si d’aucuns continuent à le croire) mais une fonction, 
en l’occurence plutôt une mission : celle d’appliquer 

avec compétence la politique dirigée par le Président. Cela avec l’aide d’un 
directeur de cabinet désigné par lui avant même d’avoir désignation du Premier 
ministre. Elisabeth Borne, comme promis, est en charge de la « planification 
écologique », appuyée par deux ministres : Amélie de Montchalin (transition 
écologique) et Agnès Pannier-Runacher (transition énergétique). Priorité à 
l’écologie, on l’a dit !


La vraie surprise, « disruptive », c’est l’historien Pap Ndiaye à l’Education, en 
lieu et place de J.-M. Blanquer, coupable d’avoir fâché les enseignants avec 
Macron. Une transgression qui, sans attendre le discours programme du nouveau 
ministre, a immédiatement provoqué éructations à l’extrême droite, inquiétudes à 
droite et félicitations à gauche. Bravo l’artiste !


En revanche la nomination de Damien Abad, ex président du groupe 
parlementaire LR, ce transfuge censé être une « prise de guerre » s’avère 
immédiatement grosse d’une tempête ravageuse. Toutes choses qui ne doivent 
pas éclipser l’essentiel : le primat de la continuité !


Promotion de figures éminentes de la droite : Le Maire maintenu à l’économie 
et numéro 2 du gouvernement, Darmanin toujours à l’intérieur, numéro 3. Quant au 
très contesté Dupond-Moretti il est maintenu à la justice, numéro 4, juste derrière 
Catherine Colonna, diplomate, ayant fait son apprentissage politique sous Chirac, 
nommée à l’Europe et aux affaires étrangères, c’est un changement à la tête d’un 
ministère décisif en cette période, de même que pour le ministère des armées 
confié à Sébastien Lecornu, qui a fait ses preuves aux Outre mer (et avec le 
maintien en décembre du référendum en Nouvelle-Calédonie?).


Pour ne pas imiter une litanie à la Kohler, l’inamovible secrétaire général de 
l’Elysée, on s’épargnera d’énumérer toutes les nominations et promotions 
accordées à celles et ceux dont paraissent incontestables la fidélité macroniste 
et les compétences technocratiques. Toutes choses qui ne font pas signe de 
nouveauté : le Président est reconduit, le mandat est confirmé, le peuple comme 
d’habitude doit se préparer à résister...
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Nouveau gouvernement : 
Des attentes peut-être, déçues certainement …

Les élections législatives 
approchent. En général le 
président qui vient d’être élu y 
obtient une majorité.


Mais en général aussi la 
gauche se présente divisée. Ce 
n’est pas le cas cette fois. La 
Nouvelle Union Populaire 
Ecologique et Sociale (NUPES) 
est présente avec une seule 
candidature par circonscription. 


C’est à dire qu’elle sera au 
second tour dans la plupart des 
circonscriptions, offrant ainsi le 
choix aux électeurs/trices : 
voulez-vous 5 ans de Macron de 
plus et 5 ans de retraite en moins?


La réponse peut être de tenter 
un audacieux programme social 
et écologique, celui proposé par 
la NUPES. En remportant la 
majorité des député·es les 12 et 
19 juin, elle permettrait de faire 
de ce gouvernement le plus bref 
de la Vème République. Cette 
victoire de la gauche et de 
l’écologie ouvrirait la voie à une 
autre société, qui mette au 
premier plan les besoins et pas 
les profits. Cela vaut la peine 
d’essayer.



Ensemble !  La Lettre

Les électrices et électeurs de la 5ème circonscription de Marseille, ont placé 
Jean-Luc Mélenchon en tête du 1 er tour de l’élection présidentielle avec 
32.7%. Une victoire du camp de la justice sociale et de l’écologie est possible 
aux législatives des 12 et 19 juin dans une circonscription, où avec ma 
candidature nous avions déjà recueillis 48% en 2017.


Les températures atteignent plus de 50°C en Inde. Nous sortons de deux ans de pandémie qui ont 
ébranlé nos sociétés. L’Europe a basculé dans une guerre atroce menée par un autocrate. Les inégalités 
n’ont jamais été aussi criantes avec les 5 premières fortunes de France possédant autant que 40% 
des Français. Marseille ne peut se permettre de perdre 5 ans avec le président des riches. La grande 
pauvreté s’y développe.


Les écoles publiques manquent de moyens. Les places en crèche sont insuffisantes. Les immeubles 
s’effondrent et l’habitat insalubre s’étend. L’air y est de plus en plus pollué à cause des bateaux de 
croisière. Pour résoudre les problèmes des Marseillais-es, nous avons besoin d’une politique plus 
solidaire organisant une planification écologique ambitieuse.


Nous menons une campagne de rassemblement où toutes les forces politiques (FI, PG, Ensemble, 
POI, PS, PCF, EELV, Générations, Nouvelle Donne) et citoyennes (associations proches du Printemps 
Marseillais) participent à la direction de campagne et ont pris la parole lors du meeting de lancement de 
campagne. Nous avons aussi organisé une première réunion publique sur l’écologie avec la présence 
d’un des contributeurs majeurs du GIEC et d’une représentante de l’initiative des jardins partagés de 
Longchamp. Une autre initiative nationale aura lieu sur la culture le 28 mai et une dernière le 3 juin sur 
l’hôpital. Ces rencontres et notre caravane itinérante nous permettent de mener une campagne de 
solutions en appuyant sur les 650 propositions de notre programme partagée.


Avec ma suppléante Pauline Tournier (membre d’Ensemble et féministe), nous sommes heureux de 
mener cette campagne, que nous souhaitons être victorieuse, pour élire le 19 juin une majorité de 
députés de la NUPES avec Jean Luc Mélenchon comme premier Ministre. Mais nous sommes 
convaincus que la victoire électorale ne sera qu’une étape, car la politique de rupture qu’exige la 
situation ne pourra se mettre en œuvre sans l’intervention populaire.
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• Hendrik Davi et Mohammed Bensaada dans 
les Bouches du Rhône


• Michel Sala dans le Gard

• Marie-Madeleine Doré-Lucas dans le 

Morbihan

• Marianne Maximi dans le Puy de Dôme

• Cédric Morand en Savoie


• Valérie Soumaille dans la Vienne

• Thierry Guintrand dans le Val-de-Marne


- En Corse (située hors de l'accord de la NUPES), 
Ensemble ! présente Dylan Champeau 
dans la 2ème circonscription

Ensemble! comptait parmi ses membres deux députées sortantes, candidates, Clémentine 
Autain et Muriel Ressiguier. Hormis Clémentine en Seine-Saint-Denis, voici les membres 
d'Ensemble Insoumise candidat·es dans le cadre de la NUPES


